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PROGRAMME ÉDUCATIF
du Centre de la petite enfance

Au Royaume des bouts de choux
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Résolution du CA : E20180320-001
‘’L’enfant n’est pas un vase qu’on remplit, mais un feu qu’on allume.’’(Montaigne)
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1-Ce que nous sommes

 ‘’Le CPE Au Royaume des bouts de choux ‘’est un centre de la petite enfance qui est établi à Saint-Lin des Laurentides depuis juillet 1999.  En janvier 2005, nous avons ouvert une autre installation à Saint-Calixte. Nous recevons actuellement 122 enfants de la naissance à 5 ans répartis dans nos deux installations, soit, 73 à Saint-Lin et 49 à Saint-Calixte. Parmi notre clientèle, nous accueillons des enfants qui présentent des besoins particuliers, un handicap ou qui sont référés par le CISSS en vertu du protocole CPE-CISSS. 
Nous sommes une corporation sans but lucratif, subventionnée par le Ministère de la Famille et des Aînés et administrée par une majorité de parents utilisateurs du CPE. 

Notre personnel répond aux normes du ministère de la Famille quant à la qualification et la formation  du personnel.

Notre CPE est membre du Conseil québécois des services éducatifs à la petite enfance, HighScope Québec, Hop Montcalm et nous participons à différentes tables concernant la petite enfance dans la région de Lanaudière.

1.1-Notre mission :

Offrir des services de garde de qualité, par un personnel compétent, auprès des enfants et des parents, dans un environnement stimulant, chaleureux et sécuritaire, afin de voir au développement intégral de l’enfant.

Ces services reposent sur l’apprentissage, la joie, la satisfaction et le dépassement de soi, autant pour le personnel que pour les enfants sous notre responsabilité.
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2- Ce que nous croyons et partageons

Nous croyons que dès sa naissance le petit enfant est une personne avec sa personnalité propre et que notre rôle est de le guider pour qu’il devienne un adulte autonome, fier de lui-même et bien intégré dans la société. 

C’est pourquoi notre CPE privilégie certaines valeurs et les intègre au quotidien des enfants, mais aussi du personnel et des parents. Chaque service de garde, comme tout être humain est différent et unique et c’est parce que nous respectons cette unicité, nous privilégions certaines ‘’couleurs’’ qui nous sont propres et qui sont l’essence même de notre CPE.

2.2- Nos Valeurs
Le respect :
Le respect est un sentiment qui nous amène à considérer l’autre avec égard et bienveillance, sans jugement, en respectant ses différences et ce qu’il est.

Au CPE, nous encourageons les enfants à se respecter eux même, en exprimant leurs besoins et leurs désirs et ainsi pouvoir aller vers les autres de façon harmonieuse. L’apprentissage dans une mini société comme le CPE, passe par le respect des consignes, de la routine, du matériel, des besoins des autres et de leur différence. C’est au quotidien que le respect s’installe.

Nous respectons les enfants pour leur unicité, nous respectons ses choix, ses besoins, ses émotions et ses goûts. Nous respectons ses forces et ses difficultés en l’accompagnant dans la résolution de conflits ou la recherche de solutions en étant à son écoute. Nous respectons ses jeux et l’orientation qu’il lui donne. 

En travaillant en équipe, le personnel apprend à respecter et à être à l’écoute de ses collègues, à respecter leurs différences et leurs personnalités et à grandir à travers et grâce à eux.

Les parents sont accueillis sans jugement, chacun avec son bagage culturel ou émotionnel. Le respect mutuel est primordial. Il est le premier éducateur de son enfant. En parlant quotidiennement avec le parent, le respect s’établit entre la manière de faire les choses à la maison et au CPE afin de trouver une collaboration équitable. De plus, en impliquant les parents dans les différents comités mis sur pied par le CPE, ils adoptent des pratiques éducatives avec leur enfant.

L’estime de soi :
L’estime de soi est la capacité d’avoir une image réaliste de soi-même qui fait que nous sommes uniques.

L’enfant doit ressentir dans son for intérieur qu’il est en confiance, en sécurité, qu’il est capable de faire les bonnes choses et surtout avoir la capacité d’être fier de ses réussites pour lui-même et non pour faire plaisir à l’adulte.

En encourageant l’enfant et en le soutenant toujours plus loin dans ses découvertes, le personnel aide l’enfant à prendre conscience de ses forces et de ses capacités. En lui offrant des situations d’apprentissages, le CPE permet à l’enfant de découvrir ce qu’il est, ce qu’il aime et dans quoi il peut se réaliser.  

En observant les enfants au quotidien, les éducatrices planifient et offrent des situations d’apprentissages pour les enfants en fonction de leurs besoins. En faisant des retours et en posant des questions aux enfants, elles renforcent leurs capacités à être fiers d’elles-mêmes et se sentent compétentes. 
En parlant, en s’informant auprès des éducatrices sur la vie de son enfant au CPE, en s’impliquant dans les activités (sortie, comités) le parent améliore ses compétences parentales et se sent un ‘’bon ‘’ parent fier de lui et de son enfant. 

 L’entraide :
L’entraide et la collaboration impliquent le partage des compétences et des ressources afin de porter ensemble un regard dans la même direction. Le CPE reconnaît que chacun peut partager quelque chose qui lui est propre et unique et en faire profiter tous ses pairs. 
En laissant les enfants se prendre en charge ou aider les plus jeunes, les éducatrices permettent aux enfants l’autonomie et la responsabilisation de chacun. En laissant les enfants accomplir seuls des tâches (passer le balai, plier le linge, laver la table, etc.), nous apprenons aux enfants à prendre soin de leur milieu et que c’est avec l’aide de chacun d’entre eux que nous réussissons à faire du CPE, une grande famille.

En permettant aux parents de s’impliquer au sein du milieu, nous permettons aux parents de créer un véritable sentiment d’appartenance à leur CPE. Les retombées de cette collaboration sont directement liées au bien-être et au développement harmonieux de leur enfant. 

L’autonomie :

En apprenant à faire seul, l’enfant développe sa propre personnalité, ses goûts et exprime ses besoins. Il apprend à grandir et à être fier de ses capacités. En permettant à l’enfant de faire des choix, en le laissant s’habiller, à faire des petites tâches utiles à toute la communauté, l’éducatrice encourage l’enfant à devenir un être unique, fier de lui-même. En l’encourageant à faire ses propres expériences, ses essais et ses erreurs, l’éducatrice raffermit les capacités de l’enfant, stimule son développement et le conduit vers l’indépendance.

Le rôle de l’éducatrice est d’observer l’enfant dans son cheminement afin de lui proposer des situations d’apprentissages allant du plus simple au plus difficile selon ses intérêts. En lui proposant celles-ci, elle permet à l’enfant de renforcir son estime de soi.
Au CPE, nous croyons nécessaire de laisser les enfants être des enfants, nous les accompagnons dans leur développement sans perdre de vu qu’ils sont en apprentissage vers une plus grande autonomie.
Le partage :
En partageant avec les autres, l’enfant apprend à vivre en mini-société, apprend à respecter des règles et à interagir de façon harmonieuse avec ses pairs. 

Il apprend aussi à être à l’écoute de l’autre en attendant son tour ou en demandant à son ami s’il veut jouer avec lui. Il apprend à être participant du milieu, à être responsable et impliqué. Il apprend qu’il est un être unique qui sait accueillir les autres et apprendre d’eux. En partageant ses idées et ses initiatives, il apprend aussi à venir en aide à ses pairs. 

3-Notre approche

Notre approche est basée sur l’enfant qui est au centre de nos préoccupations. En ce sens, nous appliquons le programme éducatif Accueillir la petite enfance tel que prescrit par le Ministère de la Famille, du poupon à l’enfant de 5 ans. De plus, le CPE est en changement à ce niveau, avec l’ajout de l’approche HighScope. Celle-ci répond parfaitement aux objectifs du Ministère, qui s’en est inspiré dans la définition de ses grandes orientations. C’est un guide éducatif complet dont l’efficacité a été prouvée par une grande étude longitudinale. Cette approche offre une garantie de qualité, puisqu’elle fournit des outils d’évaluation pour son application et propose des formations uniformes et reconnues pour le personnel. De plus, elle permet de suivre le développement de chaque enfant en suggérant un suivi complet et détaillé basé sur les observations quotidiennes de toutes les sphères de développement.
L’approche HighScope constitue un projet pédagogique commun à l’ensemble de l’équipe de travail du CPE Au Royaume des bouts de choux. Par les formations de qualité offertes au personnel, l’équipe s’approprie les assises de base de cette approche commune du développement de l’enfant tant par l’acquisition d’un vocabulaire, que d’une vision différente des interventions et du rôle des éducatrices. Les échanges entre les membres du personnel et avec les parents en deviennent plus professionnels. 
Ce projet va s’échelonner sur plusieurs années, ce qui explique pourquoi la plate-forme éducative est mixte. Elle intègre les balises du programme Accueillir la petite enfance et celles de l’approche HighScope.
Des communiqués pour informer les parents de ce changement d’approche ont été remis. De plus, des formations et des discussions ont eu lieu avec les éducatrices et le CA afin de travailler tous ensemble vers cette approche commune en suivant le rythme de chacun. Les nouveaux parents reçoivent la plate-forme éducative lors de l’inscription.

Dans le but de s’approprier la plate-forme éducative, le CPE offre diverses formations au niveau des valeurs, des approches, des interventions afin de maintenir la qualité des compétences professionnelles de nos éducatrices. De plus, à chaque réunion d’équipe, nous faisons un lien avec la plate-forme éducative afin de nous assurer que chaque éducatrice la garde en tête, puisque c’est notre cadre de référence au CPE. 
3.1-Le programme éducatif et HighScope
Le CPE applique le programme éducatif des services de garde du Québec à tous les enfants qui fréquentent le CPE : Accueillir la petite enfance, dont les principes sont les suivants :

· Chaque enfant est unique :

Nous reconnaissons que chaque enfant a sa propre personnalité et son propre niveau de développement, ainsi que des intérêts propres dus à son bagage familial, culturel et environnemental.
· L’enfant est le premier agent de son développement : 
En observant, manipulant, expérimentant et en jouant avec les autres, l’enfant construit seul sa connaissance de son environnement et des autres. 

· Le développement de l’enfant est un processus global et intégré : 
Pour l’aider à se développer harmonieusement, nous devons tenir compte de ses habilités et de toutes les dimensions de sa personnalité (intellectuelle, langagière, motrice, morale et affective) qui sont toutes reliées entre elles.
· L’enfant apprend par le jeu : 

Par le jeu l’enfant apprend à explorer, maîtriser et comprendre ce qui l’entoure. Il développe sa créativité. 
· La collaboration entre le personnel éducateur et les parents est essentielle au développement harmonieux de l’enfant. 
Une relation harmonieuse entre les parents et les éducateurs permet à l’enfant d’avoir une meilleure confiance en lui et dans les autres, ainsi qu’un profond sentiment de sécurité.
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Tirer du programme HighScope et du site outils éducatif.com

3.2-Les objectifs des programmes éducatifs
Le CPE vise le développement global de l’enfant, en lui permettant de se développer sur tous les plans, et en reconnaissant que toutes ces dimensions sont reliées entre elles. Voici les deux visions qui sont présentes au CPE, mais elles sont interdépendantes. Selon la qualification de nos éducatrices, chacune doit s’assurer de répondre aux objectifs du programme soit 1- Accueillir la petite enfance ou 2 HighScope et les Indicateurs développementaux clés (IDC). 
   
                            


                                                Di

Objectifs du développement global de l’enfant
	Dimension
	Habiletés à développer
	Moyens utilisés
	Matériel disponible au CPE

	Cognitive
	· Apprendre à faire des choix

· Chercher des solutions

· S’organiser dans le temps et l’espace

· Se familiariser avec les notions de quantité et de nombre

· Développer ses cinq sens

· Classer, trier, sérier, associer

· Se préparer à la lecture

	· Susciter la curiosité et l’initiative

· Exploration sensorielle et jeux d’observation

· Organisation de la routine

· Choix d’ateliers et d’activités

· Suivre des règles

· Trier, classer, manipuler


	· Jeux de blocs et d’association 

· Matériel artistique, casse-tête, lego et Play mobiles, matériel de sciences  

· Jeux de tri et d’expérimentation sensorielle (jeux d’eau, sable), etc.
· Déguisements

	Langagière
	· S’exprimer correctement et enrichir son vocabulaire

· Faire des demandes

· Exprimer et nommer ses émotions et ses besoins


	· Causerie, discussion
· Lire des livres chaque jour

· Utilisation des marionnettes

· Chansons et comptines
	· Livres, pictogrammes, routine imagée, calendrier 

	Physique et motrice
	· Prendre conscience de son corps et de son schéma corporel

· Développer sa motricité fine et se préparer à l’écriture

· Relaxer et prendre conscience de son bien-être corporel


	· Courir, grimper, sauter, équilibre, autant à l’extérieur qu’à l’intérieur.

· Bricolage et arts plastiques

· Manipulation de petits objets, enfilage et tris

· Activités de relaxation (massage, yoga)
· Activité musique et mouvement (rythme)


	· Modules, cerceaux, ballons, vélos, poutres, parachute, etc.
· Matériel de bricolage, colle, pinceaux, ciseaux, crayons

· Perles, jeux d’enfilage

· Blocs de bois


	Dimension
	Habiletés à développer
	Moyens utilisés
	Matériel disponible au CPE

	Sociale et morale
	· Affirmer son identité

· Établir des liens positifs avec ses pairs et les adultes

· Partager, collaborer, initier

· Se respecter et respecter les autres

· Reconnaître et accepter les différences

· Prendre soin de l’environnement

· Accepter et reconnaître des règles
	· Établir des règles et les proposer aux enfants

· Encourager l’initiative et la responsabilité

· Intégrer des activités dans la communauté (visite des pompiers, bibliothèque, école.)
· Encourager la résolution de conflits de façon non violente en prônant la réparation.

· Faciliter l’entraide (multiâge)
	· Jeux de rôle (déguisements, petites cuisines, poupées.)
· Bâton de la parole

· Matériel et bac de récupération.

· Partage des tâches

· Jardinage et plantations

· Visite de ‘’Brindami’’



	Affective
	· Être fier de ce qu’on est

· Savoir exprimer ses émotions et ses besoins

· Avoir confiance en soi

	· Initier l’entraide et la coopération

· Encourager les comportements positifs

· Encourager les enfants à être fiers de leurs réussites.

· Favoriser la communication et l’expression des besoins

· Créer un lien d’attachement fort entre l’enfant et son éducatrice
	· Causeries quotidiennes

· Tableau de tâches et de responsabilités

· Jeux de société

· Pictogramme des émotions

· Livres sur les émotions


Les objectifs du programme HighScope : 

Les indicateurs développementaux clés, souvent nommés les IDC, présentent le contenu pédagogique du curriculum HighScope. Ce sont les objectifs pédagogiques essentiels à l’atteinte de la qualité. Étroitement inscrits au cœur de la roue de l’apprentissage HighScope, les IDC présentent l’échafaudage pédagogique qui offre de petits défis aux enfants. La rédaction d’anecdotes objectives permet de situer le niveau de développement de l’enfant, et les IDC y accolent des expériences susceptibles de le soutenir et de lui offrir de petits défis lorsqu’il est prêt. Huit catégories regroupent 58 IDC pour le préscolaire (36-60 mois) et 42 IDC pour les poupons trottineurs (0-36 mois).
*Documents disponibles sur demande

Le rôle de l’éducatrice : Dans l’approche HighScope, l’éducatrice doit créer un climat de confiance, propice à l’apprentissage et dans lequel elle joue un rôle de soutien auprès des enfants. Elle adopte des interventions démocratiques, c’est-à-dire qu’elle favorise la discussion, la résolution de problèmes ou de conflits. Elle partage le pouvoir avec les enfants et les aide à pouvoir faire des choix. Elle entretient une relation authentique avec les enfants. 
Le rôle des parents : L’approche HighScope insiste sur l’importance des liens entre la famille et le milieu éducatif. Éducatrices et parents doivent échanger ensemble à propos des enfants: communications quotidiennes pertinentes à propos de leur enfant, participation aux sorties ou au quotidien du groupe à l’arrivée, au départ ou lors d’activités planifiées, etc. De plus, le parent est invité à prendre part à la vie du CPE en s’impliquant dans le conseil d’administration (ou autre comité, sur demande), en soumettant des suggestions et en participant à incorporer dans le local d’activité des éléments reflétant la culture et les traditions de la famille. Des copies d’extrait de l’approche HighScope sont disponibles sur demande pour le parent qui aimerait en savoir davantage. 
3.3 -L’apprentissage actif par le jeu :
Notre CPE privilégie l’apprentissage actif. Dans cette forme d’apprentissage, l’enfant apprend par le jeu, en faisant ses propres choix, selon ses goûts et ses intérêts dans un milieu organisé et structuré. Les activités proposées respectent ainsi l’unicité des enfants et leur niveau de développement en leur permettant d’exercer leur créativité et leur sens de l’innovation. Le rythme de chacun est respecté. L’éducatrice agit plus comme un guide en amenant l’enfant à trouver des solutions et en participant à ses jeux.

Le jeu actif peut prendre diverses formes en sollicitant différentes parties du corps de l’enfant et selon des intensités variées. Au CPE Au Royaume des bouts de choux, nous l’intégrons dans le quotidien de l’enfant à l’occasion des activités ou lors des moments de transition et au cours des déplacements. L’important est que l’enfant ressente du plaisir à bouger.
Lorsque les enfants démontrent une faible concentration, qu’ils ont la « bougeotte» ou qu’ils adoptent un comportement turbulent, ces signes nous indiquent qu’il est temps de varier les activités. Alors nous leur offrons fréquemment, au cours de la journée, des occasions de jouer activement.

Le jeu actif est essentiel entre 0 et 5 ans, car c’est à cette période que se forge l’acquisition des habiletés de motricité globale, c’est-à-dire les habiletés fondamentales du mouvement (lancer, attraper, frapper du pied, etc.) et celles de la locomotion (ramper, marcher, courir, etc.). Au cours de la petite enfance, il est primordial de privilégier le développement de ces habiletés dans un premier temps, et ce, de façon à mettre en place les bases essentielles au développement des habiletés motrices fines et plus complexes, telles que manipuler un pinceau ou utiliser des ciseaux. La motricité globale et un bon tonus musculaire permettront à l’enfant de découvrir ses possibilités d’action et d’interaction avec son environnement et ainsi améliorer sa compréhension du réel. Le tonus musculaire est aussi préalable à une bonne dissociation de la tête, du tronc et des bras, qui est nécessaire pour les activités associées à la motricité fine. Il est important de garder en tête que chaque enfant est unique, qu’il développe ses capacités à son propre rythme et que l’acquisition des habiletés motrices est tributaire de la croissance, de la maturation et de la stimulation par l’environnement.
Les jeunes ont besoin de s’adonner à des jeux qui leur permettent « d’activer » leurs muscles, d’augmenter les battements de leur cœur et de hausser leur température corporelle. Ainsi, au cours de la journée, nous trouvons important d’offrir des occasions de bouger selon différentes intensités : faible, moyenne ou élevée. On peut également parler d’activités de faible énergie et de grande énergie.  Chez les poupons, nous misons sur les activités qui sollicitent la motricité globale telles que passer du temps sur le ventre, atteindre ou saisir des ballons ou d’autres jouets, s’agripper, ramper et rouler sur le sol. Nous organisons un environnement sécuritaire permettant au bébé de ramper, de placer plusieurs objets de jeux adaptés à son âge autour de lui et de le laisser choisir : il faut laisser le bébé répéter lui-même les mouvements précédant la marche. Chez les tout-petits, se déguiser, se tenir debout, peindre ou marcher lentement sont des activités d’intensité faible ou de faible énergie. Courir, sauter, faire du tricycle et jouer avec des ballons sont des activités d’intensité moyenne à élevée ou de grande énergie.

Par ailleurs, il faut garder en tête que plus les enfants vieillissent, plus ils ont besoin de prendre part à des jeux soutenus ou vigoureux. Ainsi, la pratique d’activités et de jeux à intensité élevée (comme courir, parcours moteur, grimper et sauter) devrait augmenter progressivement pour atteindre un minimum de 60 minutes par jour à l’âge de 5 ans. Toujours selon ces directives, les enfants qui ont entre 1 et 4 ans devraient prendre part quotidiennement à des activités ou à des jeux variés, réalisés dans divers environnements et permettant de développer leurs habiletés motrices.

L’aménagement physique par aires de jeu

Chacun des locaux du CPE est aménagé selon les principes du programme éducatif en privilégiant un fonctionnement par coins qui prévoit la disposition du matériel en aires de jeu.  L’aménagement des aires de jeu est d’ailleurs un élément central de notre approche alors qu’il vient supporter l’ensemble des apprentissages faits par l’enfant.  Cet aménagement est fonctionnel et permet l’atteinte des buts par le programme éducatif et HighScope.  Chaque enfant est alors amené à choisir l’aire de jeux de son choix.  Ce programme et l’aménagement des locaux tiennent compte du développement unique de chaque enfant, permettant ainsi à chacun d’être le premier agent de son développement.  Ce type de fonctionnement permet à l’enfant d’expérimenter, de découvrir, d’explorer, enfin de vivre une foule d’expériences qui contribuent à son développement global. L’enfant prend alors conscience de ses goûts et intérêts.

Chaque jour, il y a une période d’activités (ou groupe d’appartenance, selon l’approche Highscope) et une période d’ateliers selon les aires de jeux déjà en place : maison, manipulation, blocs, arts et sable et eau. Un coin lecture peut être aménagé, ou des livres se retrouveront dans les différents coins de jeux Il est important d’avoir dans chaque local un espace où l’enfant peut se retrouver seul pour se détendre. Ce coin peut être un petit divan ou une chaise bulle. Les expériences des différentes aires de jeux favorisent le développement de l’enfant.

En lien avec HighScope voici les ingrédients pratiques de l'apprentissage actif pour les enfants d'âge préscolaire et les poupons et trottineurs.
Afin de garantir un environnement qui favorise la confiance, l'autonomie et l'initiative et/ou l'apprentissage actif pour s'épanouir, les éducateurs doivent offrir aux enfants ce que nous appelons les 5 ingrédients de l'apprentissage actif :

 

 1. Les matériaux : divers usages (ouvert), variés, intéressants, explorables, abondant, adaptés à l'âge
Les enfants disposent de matériaux adaptés à leur âge et en quantité suffisante qu'ils peuvent utiliser de différentes manières.  L'apprentissage résulte concrètement des actions directes que les enfants font subir au matériel.
 2. La manipulation : accès direct qui permet l'exploration, la transformation et la combinaison du matériel.
L'enfant a la possibilité d'explorer (avec tous ses sens), de manipuler, de combiner et de transformer les matériaux choisis.

  

3. Le choix : l'enfant a des choix.
L'enfant décide ce qu'il veut faire.  Puisque l'apprentissage découle directement des tentatives de l'enfant de poursuivre ses intérêts personnels et ses objectifs, la possibilité qui s'offre à lui de choisir ses activités et les matériaux est essentielle.

 4. La communication des enfants, la langue et la réflexion : Des sujets qui suscite des réflexions, discussions. C'est l'enfant qui parle majoritairement.  Communication verbale et non verbale.
L'enfant communique ses besoins, ses sentiments, ses découvertes et ses idées grâce à des mouvements, des gestes, des expressions faciales, des sons, des signes non verbaux et des mots.  Les adultes valorisent et encouragent les communications et le langage des enfants sous la forme d'échanges.

 

5. L'échafaudage par les adultes (soutien et étayage) : le soutien de l'éducatrice.  Elle favorise la réflexion et la résolution de conflit.

Les adultes peuvent établir et maintenir des relations de confiance avec chaque enfant dont ils sont responsables.  Les adultes reconnaissent et encouragent les intentions de chaque enfant, ainsi que ses actions, ses interactions, ses tentatives de communication, ses explorations, son aptitude à résoudre des problèmes de même que ses élans de créativités.

HighScope propose une approche spécifique et complémentaire aux deux grandes étapes de la petite enfance.

Pour les poupons/trottineurs, nous parlons davantage d’explorateurs, les choix et les découvertes passent par les sens. De plus, « L’apprentissage actif prend place dans un contexte social dont les relations de confiance sont la clé. Dans toutes les interactions, les tout-petits ont besoin d’être traités avec soin et respect par l’éducatrice primaire afin de créer un lien sain d’attachement (John Bowlby et Mary Ainsworth). Le relais entre le parent et l’éducatrice se fait en douceur afin de permettre au bébé et aux parents de s’acclimater au nouvel environnement. Compte tenu de l’absolue nécessité des relations de confiance pour apprendre et se développer, les éducatrices démontrent des comportements déterminants en étant chaleureuses et engagées : une sensibilité au bien-être, un regard positif, une absence de négativité, un partage d’émotion, un contact physique positif, une aptitude à répondre avec attention et fiabilité, de la stimulation et une approche de résolution de problème (Margaret T. Owen). D’autres dispositions comme le travail d’équipe et la continuité des soins sont assurées afin d’établir et maintenir la relation de confiance avec les enfants et leur famille. » 

Tiré de : Post J., Hohmann M., Bourgon L., Léger S., Prendre plaisir à découvrir, Guide d’intervention éducative auprès des poupons et des trottineurs, Gaëtan Morin éditeur, ****. Extension, Curriculum newsletter from HighScope, Nurturing attachment in Infants and Toddlers, by Jacalyn Post, Mary Hohmann and Anne S. Epstein, volume 25, no4. 
Pour les enfants préscolaires,  ils ont acquis une expérience de la réalité et sont davantage des 

 «représentateurs». Chacun de ces groupes possède ses caractéristiques dont découlent les choix et défis qui leur seront proposés au CPE Au Royaume des bouts de choux. La même approche sera adaptée à l’âge et au besoin des enfants de ces catégories.
3.4-Planification  

Chaque semaine, les éducatrices sont libérées 1 heure pour planifier (selon les intérêts des enfants) en faisant le lien avec la connaissance qu’elles ont du développement de l’enfant ou avec leurs outils d’observation des enfants (COR) selon l’approche qu’elles appliquent. Elles doivent s’assurer de proposer des activités variées qui stimuleront toutes les sphères du développement de l’enfant. De plus, l’équilibre entre les activités extérieures, physiques et de détentes sont requises. Elles prévoient par exemple : autant des parcours moteurs que des séances de yoga.
Au CPE Au Royaume des bouts de choux, nous sommes convaincus que l’enfant apprendra beaucoup plus si les activités présentées correspondent à leurs intérêts. La planification peut être réfléchie pour cibler un sujet d’intérêt commun au groupe (exemple : plusieurs enfants ont suivi dans la cour, les allées et venues des fourmis) ou pour profiter d’un évènement touchant plus particulièrement un enfant (exemple: la famille d’un enfant a adopté un chiot). Mais chaque fois, l’activité proposée visera l’acquisition, soit d’une sphère de développement ou d’une habileté décrite dans le COR.
3.5-Le multiâge 
Au CPE Au Royaume des bouts de choux, les enfants de 18 mois à 4 ans sont répartis dans des groupes multiâges. Lorsqu’ils ont 4-5 ans, ils se retrouvent en local homogène. Au CPE La Montagne enchantée, les enfants de 18 mois à 5 ans sont répartis dans des groupes multiâges.
Le multiâge, c’est regrouper les enfants de façon hétérogène quant à l’âge. Dans un même groupe, on peut retrouver 1 enfant de 18 mois, 1 enfant de 2 ans, 4 de 3 ans et 2 de quatre ans.

Le multiâge permet de regrouper des enfants d’âges différents, mais aussi de niveaux de développement différents et avec des intérêts et des personnalités différentes. 
Le multiâge ressemble à la cellule familiale où chacun a sa place selon ses capacités et ses forces. Les frères et sœurs peuvent intégrer le même groupe et renforcer ainsi leur sécurité affective. 

Il n’y a pas de comparaisons entre les enfants du même âge, mais on considère les enfants là où ils sont rendus et non pas où ils devraient être, ce qui renforce l’estime de soi de chacun et permet à chaque enfant d’évoluer à son propre rythme et selon ses propres besoins en renforçant son unicité. Les enfants présentant des besoins particuliers peuvent être mieux encadrés et les interventions mieux planifiées, car réparties dans les ‘’familles’’ selon les besoins.

Les plus vieux aident les plus jeunes ce qui favorise l’entraide et les aident à développer leur responsabilité et leur estime de soi, ainsi que leur patience et leur tolérance. En essayant d’imiter les plus vieux, les plus petits apprennent plus rapidement, que s’ils étaient avec des pairs du même âge (ex. : le langage, la propreté).
Les activités de routine sont allégées, car chacun contribue selon son degré d’autonomie (8 enfants de 2 ans, c’est 8 enfants en crise d’opposition ou en apprentissage de la propreté en même temps). 

3.6-L’intervention démocratique
La résolution de problèmes et de conflits : À la fois au cœur des apprentissages social, émotionnel et cognitif des enfants d’âge préscolaire et également à celui de l’approche HighScope, on retrouve la résolution de problèmes (pour ce qui a trait à la recherche de solutions pour résoudre des problématiques cognitives) et la résolution de conflits (lorsqu’éclatent des difficultés de communication entre enfants ou entre enfants et adultes). La résolution de problèmes fait appel à la réflexion que pose l’enfant sur ce qui se passe et à sa capacité de trouver une solution mettant à profit son expérience, sa connaissance, son exploration, etc. La résolution de conflits permet à l’enfant de faire des tentatives pour régler des situations problématiques avec des camarades. L’intervention de l’éducatrice, du moins lors des premières expériences, est souvent utile et nécessaire. Plus le temps avance, plus les enfants intériorisent la façon de communiquer ce qui les aide à régler leurs différends. 

Voici la technique de résolution de problèmes proposée par l’approche HighScope et qui est en lien avec l’intervention démocratique du Ministère : les étapes de la résolution de conflits
Étape 1) aborder la situation calmement, en arrêtant tout geste menaçant

Étape 2) reconnaitre les sentiments des enfants 

Étape 3) rassembler les informations

Étape 4) reformuler le problème en tenant compte de ce que les enfants disent

Étape 5) demander des idées de solutions et en choisir une ensemble 

Étape 6) être prête à soutenir les enfants par la suite

La résolution de conflits devient rapidement une assise, presque un réflexe, dans la vie du CPE Au Royaume des Bouts de Choux. Elle est pratiquée non seulement auprès des enfants, mais également dans tous les moments opportuns lorsqu’il y a un litige à régler, même entre adultes : entre éducateurs, entre parents et éducateurs, entre personnel de direction, entre directeur et éducatrice, pendant les rencontres du Conseil d’administration, etc.
3.7-L’application des fêtes thématiques 

Pour compléter nos approches, le CPE souligne les différentes fêtes ou saisons de l’année. On attend l’intérêt des enfants avant de décorer et d’ajouter du matériel en lien avec la fête. Il peut arriver que des activités soient planifiées par les éducatrices lors des rencontres d’équipe pour des fêtes significatives. 

Cette programmation commune permet aux enfants de faire des apprentissages et de s’ouvrir aux différentes réalités de la société et de se situer dans le temps.  S’il y a une fête, il se peut que la fête ait lieu après l’évènement au calendrier comme la fête de l’enfant, l’Halloween ou autre. Cette décision est prise dans l’optique que l’enfant doit avoir vécu la fête avec ses proches afin d’ancrer ses apprentissages par la suite. 
L’affichage des fêtes à l’entrée du CPE encourage le parent qui le désire à nous suggérer et apporter des activités en rapport avec cette thématique. Ce qui crée chez l’enfant un lien positif entre la maison et le CPE.  Tout au long de l’année, le parent est invité à s’impliquer dans les activités du CPE, que ce soit au niveau des sorties, de la fête de Noël, de concours de photos ou tout autre projet. Cela crée un milieu dynamique et un fort sentiment d’appartenance autant pour les parents que pour tout le personnel et renforce la communication entre les différents intervenants qui travaillent auprès des enfants.
3.8-L’horaire quotidien

Pour permettre à l’enfant de se repérer dans le temps et de le sécuriser affectivement, le CPE a instauré une routine, toujours la même, qui se répète chaque jour. Toutefois, l’horaire est un cadre de référence flexible qui soutient l’initiative de l’enfant et favorise les valeurs du programme d’apprentissage actif. 

7h00 :           

 Ouverture du CPE et accueil des enfants (Jeux calmes au choix de l’enfant)    

8h45 :           

 Chansons, comptines avant le partage des groupes

9h00 :           

Collation 

9h15 à 10 :40 

Causerie, planification de l’atelier



Activités en grand groupe, groupe d’appartenance, ateliers, rangement
10 :40 à 11 :15
Jeux extérieurs 
11h00-11h15 :
Repas pour les poupons 

11h15-11h30 :
Repas pour les autres groupes/ Activités d’hygiène 

12h00 :

Activités libres ou jeux calmes avant la sieste, histoire
12h30 :

Sieste ou relaxation 

13h40 :

Les enfants qui ne dorment pas font des jeux calmes

14h30 :

Levée progressive des enfants, activités calmes

15h00 :

Collation / activités d’hygiène

15h45 :

Jeux extérieurs ou activités libres en multiâge
18h00 :

Fermeture du CPE

Horaire pour les poupons :

7h00 :           

 Ouverture du CPE et accueil des poupons (Jeux calmes au choix de l’enfant)    

8h45 :           

 Chansons, comptines 

9h00 :           

Collation 

9h15 à 09 :50 

Activité jeu libre, sieste au besoin




Activités en grand groupe, rangement

09 :50 à 10 :45
Jeux extérieurs 

11h00-11h30 :
Repas / Activités d’hygiène 

12h00 :

Activités libres ou jeux calmes avant la sieste, histoire

12h30 :

Sieste 

14h30 :

Levée progressive des enfants, activités calmes

15h00 :

Collation / activités d’hygiène

15h45 :

Jeux extérieurs ou activités libres 

18h00 :

Fermeture du CPE

L’horaire est adapté selon les besoins des poupons.
4- L’apprentissage des saines habitudes de vie et la bonne alimentation:
Nous croyons aussi que c’est dans les premières années de la vie que les saines habitudes de vie et que les bonnes habitudes alimentaires se développent. Pour avoir une bonne santé et un développement optimal, l’enfant doit pouvoir avoir accès à une variété d’aliments sains et à des menus bien équilibrés ainsi que des jeux actifs et des activités motrices. Au CPE, nous appliquons le cadre de référence Gazelle et Potiron. Nous sensibilisons le personnel du CPE à l’importance de mettre en place des environnements favorables à la saine alimentation, au jeu actif et au développement moteur dans les services de garde éducatifs.
4.1-Saines habitudes de vie
À travers les activités variées quotidiennes, les enfants apprennent de saines habitudes de vie. Nos enfants participent à des activités physiques variées, comme le vélo, la marche en équilibre, jeux de ballons. En fréquentant les parcs de la ville, en utilisant les terrains de soccer ou de baseball, ou en allant marcher dans les bois, les enfants apprennent à se dépasser, à nourrir leur sens de l’effort et à reconnaître le bien-être qui s’installe après une activité physique intense. Les jeux extérieurs quotidiens contribuent aussi au bien-être des enfants. En s’initiant à des activités de rythme et mouvement, les enfants apprennent à contrôler leurs émotions et à se sentir mieux dans leur corps.

Pour ce faire, nous offrons des formations qui renforcissent les connaissances et les compétences du personnel du CPE en matière de saine alimentation, de jeu actif et de développement moteur. Nous outillons le personnel lors des réunions et/ou des formations afin de favoriser la création et le maintien d’environnements favorables à la saine alimentation, au jeu actif et au développement moteur au CPE.

De plus, nous augmentons les occasions de jeux actifs et de développement moteur. Dans chaque local, l’espace est malléable ce qui peut permettre un coin libre de mobilier afin de permettre aux enfants un espace pour utiliser du petit matériel leur permettant d’amorcer eux-mêmes des jeux actifs. Des ateliers de jeu actif et de développement moteur ont également été offerts au personnel éducateur, afin de les outiller et d’intégrer davantage d’occasions de bouger.

En travaillant sur l’hygiène personnelle, les enfants acquièrent spontanément des mécanismes qui leur serviront toute leur vie. Plusieurs activités en lien avec l’acquisition de saines habitudes concernant l’hygiène comme le lavage des mains sont présentes au CPE Au Royaume des bouts de choux. Ce qui augmente l’autonomie des enfants.  
4.2-L’alimentation
L’alimentation fait également partie intégrante de notre approche éducative. Nous encourageons les enfants dès la pouponnière, à goûter une variété d’aliments aux couleurs et textures différentes (tofu, légumineuses, menus végétariens ou ethniques). Tous nos desserts et collations sont faits par notre cuisinière et contiennent peu ou pas de sucre. Tous les menus sont équilibrés et répondent au guide alimentaire canadien.

Dans le cadre de référence Gazelle et Potiron, on soutient qu’un enfant qui est exposé quotidiennement à des aliments nutritifs, bons au goût et dégustés dans une atmosphère agréable en présence d’adultes signifiants est plus susceptible d’associer la saine alimentation à des expériences positives, et ainsi de développer le goût de manger sainement. Nous sommes en accord et prônons cette approche dans nos installations.
Voici quelques pratiques que nous mettons de l’avant :

· Chaque jour, la cuisinière présente aux enfants une assiette colorée. Les enfants sont encouragés à goûter à tous ces mets.

· Les enfants participent aussi plusieurs fois par année à des activités culinaires avec les éducatrices.
Une saine alimentation signifie également que la nourriture est disponible en quantité et en variété suffisantes, qu’elle est de qualité et que l’accès physique et économique aux aliments nutritifs est assuré. Certaines familles défavorisées ou vivants dans des communautés isolées ont un accès limité à une saine alimentation. Nous croyons que le CPE contribue de façon encore plus significative dans l’alimentation des enfants issus de ces milieux. 

4.3-L’intervention démocratique vs alimentation:

Selon le programme éducatif, Accueillir la petite enfance, l’intervention démocratique est une approche selon laquelle les adultes et les enfants se partagent le pouvoir. Ce style d’intervention laisse donc de la place à l’enfant dans les décisions qui le concernent. 

Le partage des responsabilités suivantes reflète tout à fait cette façon de faire : 

· ​ Le CPE détermine où et quand auront lieu les repas et les collations ; 

· ​ La cuisinière détermine quels seront les aliments et mets servis (quoi) ; ​

·  L’enfant détermine, quant à lui, la quantité d’aliments qu’il mangera (combien), selon son appétit et ses préférences. 

4.4-Le respect des signaux de faim et de satiété :

La faim et la satiété sont des sensations innées. Les poupons et les enfants y sont donc très sensibles et ils le démontrent par des signaux que le personnel éducateur connaît et respecter. Respecter les sensations de faim et de satiété des enfants demeure un facteur clé dans l’établissement d’une relation saine avec la nourriture. Pour ce faire, le CPE Au Royaume des Bouts de Choux n’utilise pas les aliments comme récompense ou comme punition. 
Nous savons qu’une telle pratique entraîne bien souvent une consommation alimentaire au-delà des besoins réels de l’enfant et elle peut se traduire par une moins grande capacité à reconnaître ses signaux de satiété. Plus particulièrement, la restriction ou l’utilisation d’aliments comme récompenses semblent augmenter l’attrait et l’appréciation de ceux-ci, alors qu’il y aurait diminution des préférences alimentaires lorsque l’enfant est « forcé » à consommer des aliments qu’il refuse. 
De plus, les poupons et les enfants ne sont jamais forcés de boire ou de manger davantage lorsqu’ils sont rassasiés, et ce, même s’ils n’ont pas mangé tout ce qui se trouve dans leur assiette. Les éducatrices ne doivent pas féliciter un enfant lorsqu’il termine son assiette. Il est important de souligner que les desserts et les collations n’ont pas de statut particulier puisqu’ils font partie intégrante de l’alimentation quotidienne. Certains enfants peuvent donc choisir de laisser des aliments dans leur assiette pour se garder une petite place pour le dessert. Ce comportement reflète tout à fait le principe que l’enfant est à l’écoute de ses signaux de faim et de satiété.
4.5-La gestion de l’appétit et des préférences alimentaires :

Les repas et collations ne sont pas des moments opportuns pour manifester de l’exaspération, réprimander, restreindre ou encore faire du chantage. Un enfant peut exprimer maladroitement une préférence alimentaire lorsqu’il repousse un aliment en particulier (ex. : le chou-fleur) sans y avoir goûté. Dans ce cas, l’adulte qui l’accompagne devrait l’inviter à goûter l’aliment rejeté, sans faire de pression ni de commentaire. Cette attitude favorise progressivement l’ouverture de l’enfant aux différents goûts et l’appréciation de cet aliment chez ce dernier. Nous sommes conscients que l’appétit et les préférences des enfants peuvent varier selon les périodes : un enfant peut apprécier un aliment pendant quelques semaines et refuser de le manger par la suite. En aucun cas, un enfant n’est contraint à manger un aliment dont il n’a pas envie. Il faut plutôt continuer d’offrir aux enfants les aliments inscrits au menu cyclique, indépendamment de ces fluctuations. Un enfant fait un caprice lorsqu’il refuse catégoriquement de manger son repas, sous prétexte, par exemple, qu’il aurait préféré du macaroni. Nous procédons ainsi : nous retirons l’assiette sans rien dire. Le dessert lui sera offert en même temps que les autres enfants, et s’il refuse toujours, l’assiette lui sera à nouveau retirée sans commentaire. À la prochaine occasion de manger (le repas ou la collation suivante), de plus petites portions lui seront offertes, en rappelant à cet enfant qu’il a la possibilité d’en reprendre.

4.6-Des pratiques à privilégier:

·  Féliciter l’enfant pour ses talents, ses réalisations et ses qualités plutôt que pour son apparence physique ;
·  Éviter tout commentaire ou intervention relativement au poids;
·  Ne pas tolérer les moqueries sur l’apparence des enfants ou des adultes; 

·  Adopter un style démocratique à l’occasion des repas et des collations;
·  Respecter les signaux de faim et de satiété du poupon et de l’enfant;
· Ne pas utiliser les aliments en guise de récompense, de punition ou comme moyen de négociation;
· Ne pas féliciter l’enfant qui a tout mangé (ou qui a mangé ses légumes, par exemple);
· Ne pas faire de commentaires négatifs ou des reproches sur ce que l’enfant a ou n’a pas mangé;
· Offrir la possibilité à l’enfant de manger une portion de dessert ou une collation, peu importe ce qu’il a mangé précédemment;
· Encourager l’enfant à goûter tous les aliments, sans toutefois le forcer.
Nous soutenons les bonnes pratiques au niveau de l’alimentation auprès des parents en communiquant de vive voix ou par biais de petits articles des petits mangeurs. Il nous arrive aussi de faire du coaching auprès d’un parent au niveau de l’alimentation. Nous soutenons le parent dans le but de faire de la prévention afin d’éviter des problématiques alimentaires. Également, nous encourageons les parents à prendre de saines habitudes de vie et d’adopter un mode de vie actif. Pour ce faire, des conseils et des articles de la revue Naitre et Grandir sont distribués. Nous expliquons aux parents l’importance de bouger au niveau du développement de l’enfant. Ce soutien est primordial pour l’entraide et l’implication des parents, car le parent est le premier éducateur de son enfant et si chaque enfant est unique son parent l’est aussi. 
5-L’approche écologique et l’implication dans notre communauté :

L’approche écologique met l’accent sur la compréhension de l’enfant à partir de l’environnement qui l’entoure : ses parents et sa famille immédiate, son service de garde éducatif, sa famille élargie, son lieu de résidence, l’environnement social, culturel et économique de son pays. C’est également en se basant sur l’influence que l’enfant a lui-même sur son environnement par sa personnalité. Pour ce faire, les éducatrices font des liens avec la communauté dans leur aménagement de local ou par le matériel mis à la disposition des enfants afin de faire le lien entre le vécu de l’enfant et leurs apprentissages. Par exemple : mettre au coin-cuisine des circulaires des épiceries du quartier, mettre des images de ponts de la ville dans le coin blocs…

La communication avec les parents et l’entourage est primordiale afin que l’enfant se sente accepté et intégré, ce qui favorisera ses apprentissages. Nous utilisons les expériences clés vécues à la maison pour proposer du matériel ou des activités en lien avec son environnement. Par exemple un enfant qui a été au zoo ou en voyage. Nous utilisons le matériel, les livres, des objets réels afin d’ancrer ses apprentissages et favoriser le développement des 5 sphères chez l’enfant et nos valeurs de partage et d’estime de soi. 
Le CPE fait partie intégrante de notre communauté. Que ce soit en fréquentant la bibliothèque 1 fois par semaine par les groupes en alternance, en visitant la caserne des pompiers et le bureau de poste, en participant 3 fois par année aux spectacles des enfants de l’école ou encore, en recevant des grands-parents et des jeunes de l’école qui viennent nous lire des histoires. Nous sommes fiers de faire partie intégrante de notre communauté et de montrer aux enfants l’importance de notre environnement immédiat.

6-L’intégration des poupons et des 18 mois: l’importance de l’attachement 
Au CPE, les poupons sont répartis dans des groupes d’âge homogènes pour leur permettre une meilleure intégration et nous croyons qu’en créant un lien d’attachement solide avec son éducatrice, le poupon se développera en harmonie, dès son entrée au CPE. Cette démarche est aussi valable pour le petit de 18 mois, dont c’est la première expérience dans ce nouveau milieu de vie.

À son arrivée au CPE, le petit enfant est confronté à un milieu inconnu. Il doit se séparer de ses parents, non sans une certaine anxiété, d’où l’importance pour l’enfant de s’attacher à une personne spécifique; son éducatrice. En créant des liens affectifs avec son éducatrice, le tout petit se sent en sécurité et pourra par la suite faire preuve d’une meilleure confiance en lui-même, d’un certain équilibre affectif, et d’une facilité à s’intégrer dans la société. Pour le parent, c’est aussi prendre le temps de connaître l’éducatrice et de lui faire confiance en lui laissant ce qu’il a de plus précieux : son enfant.

Pour faciliter cet attachement, Le CPE prend du temps pour faciliter l’intégration des poupons (jusqu’à 18 mois).
Nous invitons le parent dès qu’il sait la date d’entrée de son enfant à venir, lorsqu’il le désire, passer quelques temps avec son petit dans le local où il sera accueilli. L’enfant et son parent peuvent ainsi créer un premier contact avec l’éducatrice, le milieu et le fonctionnement et échanger sur la personnalité du bébé. L’éducatrice attend que l’enfant vienne spontanément vers elle et ne précipite pas les choses. C’est l’enfant qui décide quand il est prêt.

Une autre journée, le parent laisse l’enfant 1 heure dans le local et il en profite pour remplir les papiers administratifs.

Si l’enfant réagit bien, on le laisse ensuite une demi-journée, puis enfin une journée complète. Ce processus peut s’étaler sur une à deux semaines selon la personnalité de l’enfant et son besoin de sécurité.

Nous avons constaté que les enfants intégrés de cette manière réagissent bien, pleurent peu, se sentent heureux et en sécurité.

7-L’intégration des enfants à besoins particuliers et l’intégration des enfants handicapés au CPE.
Certains enfants peuvent présenter des besoins plus spécifiques, nécessitant un travail de collaboration entre les intervenantes du CPE et les parents et possiblement des partenaires de l’extérieur comme le CLSC, le centre de réadaptation, l’orthophoniste, l’ergothérapeute, le physiothérapeute, etc. Les besoins peuvent être : des retards de développement, de langage, des handicaps physiques ou sensoriels, des difficultés d’attention ou de socialisation.
Notre centre de la petite enfance possède toute l’expertise pour observer les difficultés de ces enfants. De plus, nous orientons et soutenons le parent dans ses démarches auprès des ressources spécifiques. Nous pensons également qu’avec un plan bien appliqué et une collaboration étroite avec les parents et les spécialistes, les difficultés de l’enfant peuvent être atténuées.

Notre approche pour ces enfants se situe comme avec les autres enfants, en une approche individualisée, répondant aux besoins de ce dernier, là où il est rendu et non où il devrait être. Nous l’encourageons et le stimulons à avancer à son propre rythme et selon ses capacités. Nous respectons ses différences, mais exigeons de lui les mêmes choses que pour les autres enfants, en lui donnant du support et de l’encadrement supplémentaire au besoin. Pour ce faire, nous avons accès à des éducatrices spécialisées qui nous supportent au niveau du dépistage et de la mise en application des plans d’intervention. Nous ne posons pas de diagnostic, mais aidons les parents dans la recherche des ressources appropriées. La collaboration et la communication avec les parents et les spécialistes sont indispensables pour la réussite de l’intégration.

L’intégration se fait en 3 étapes pour un enfant n’ayant pas de diagnostic :

Première étape, l’observation

Après la période d’adaptation de l’enfant, jusqu’à un mois selon sa fréquentation et pendant deux semaines, l’éducatrice remplit une grille d’observation, soulignant les besoins spécifiques de l’enfant.

Deuxième étape, la rencontre

Nous organisons une rencontre, parents, éducatrice, éducatrice spécialisée et directrice afin de mettre en place un plan d’intervention qui convient à toutes les parties. Nous dirigeons les parents vers les différentes instances d’évaluation (CISSS, Guichet Accès, pédiatrie, spécialiste privée). Avec l’accord des parents, nous procédons à une grille d’évaluation du développement de l’enfant (GED) afin de mieux cibler les difficultés de ce dernier. Nous nous entendons sur un aménagement des horaires de l’enfant ou sur toutes modalités qui pourraient supporter l’éducatrice dans ses interventions

Troisième étape, le suivi :
Nous appliquons le plan pendant quatre mois afin d’atteindre les objectifs fixés. À chaque rencontre avec l’enfant, l’éducatrice spécialisée remet un petit compte rendu du travail effectué avec l’enfant ou le groupe. 

Si la difficulté de l’enfant est au niveau du comportement et qu’il met en danger les autres enfants ou éducatrices, si le CPE juge que les interventions auprès de cet enfant ne relèvent pas de sa compétence ou que les parents refusent de collaborer, nous devrons mettre fin au contrat et orienter l’enfant vers d’autres ressources.  

L’intégration d’un enfant ayant la subvention à l’intégration d’enfant handicapé se fait en 3 étapes :
Première étape, la rencontre avant le plan à l’intégration 

Une rencontre avec le parent, l’éducatrice spécialisée, l’éducatrice et la direction est organisée afin de discuter de la problématique de l’enfant. Par la suite, nous présentons les documents afin de mettre en place le plan à l’intégration de l’enfant. Ce plan est en lien avec le rapport du professionnel déjà rempli. Nous observons les difficultés de l’enfant ainsi de ce qui sera mis en place afin de le soutenir dans l’intégration au CPE.  

Deuxième étape, l’accompagnement et le soutien à l’enfant

Selon le rapport du professionnel, ainsi que le plan d’intégration, un accompagnement et/ou un soutien à l’enfant sont mis sur pied afin de favoriser l’intégration de celui-ci dans le groupe. Le soutien est sous forme de stimulation individuelle ou en groupe selon le handicap et les recommandations du professionnel. De plus, l’objectif d’intégrer l’enfant dans son groupe est toujours présent. 

Troisième étape, le suivi :
Nous appliquons le plan d’intégration pendant un an maximum avant de le réévaluer. Entre temps, la collaboration entre l’éducatrice, l’éducatrice spécialisée, les spécialistes au dossier et les parents sont essentiels afin d’atteindre les objectifs fixés. 
8-En conclusion

Ce programme éducatif reflète ce que nous sommes et ce en quoi nous croyons, dans notre quotidien au CPE. Il se veut un portrait des valeurs que nous véhiculons aux enfants et des activités que nous leur proposons. Il est un gage de qualité autant au niveau des approches, des objectifs que de tous les moments de vie au CPE. Les programmes éducatifs, Accueillir la petite enfance et HighScope sont des cadres de référence qui ont fait leur preuve et nous appliquons ces approches avec le souci de promouvoir et soutenir l’amélioration continue de la qualité de notre CPE.
Ce document se veut un cadre de référence pour les éducatrices et les parents afin que nous allions tous dans la même direction.

Ce programme éducatif n’est pas une fin en soi, car il devra toujours évoluer selon les nouvelles connaissances en petite enfance, le développement de notre CPE et celui de notre clientèle.
« L’éducation consiste à comprendre l’enfant tel qu’il est, sans lui imposer l’image de ce que nous pensons qu’il devrait être »

-KRISHNAMURTI
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